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Les événements de Saint-lmier 

Nous recevons l'article suivant, dont 
l'auteur était membre du Comité central 
de la Fédération des ouvriers monteurs 
de boites, lors des difficultés qui eurent 
lieu l'année dernière entre le chef de fa­
brique de boites R. Gigax et ses ouvriers, 
et qui nécessitèrent l'intervention amiable 
dos autorités municipales de St-Imier. 

Nous n'avons pas à formuler d'opinion 
sur les faits — peu connus en dehors du 
cercle où ils se sont produits — que re­
late notre correspondant, ni sur les con-
séquenceS qu'il enjtire, et nous lui lais­
sons la responsabilité de sës"apprécia^ 
lions. 

Mais nous pensons qu'il est du devoir 
de tous de chercher'l'apaisement et l'en­
tente entre patrons cl ouvriers, en pour­
suivant sans parti pris la recherche de la 
vérité d 'en faisant équitablement la part 
des responsabilités. C'est le seul moyen 
d'arriver à ce que la leçon qui se dégage 
des regrettables incidents de lundi ne 
soit perdue pour personne. 

Il va sans dire que nos colonnes sont 
ouvertes aux communications ijueles au­
torités locales de St-Imier ou M. R. Gigax 
jugeront à propos de nous adresser, con­
cernant le rôle que leur attribue notre 
correspondant. 

Nous n'avons rien à ajouter pour le 
moment, et nous maintenons en plein les 
conclusions de notre article de jeudi. 

D e u x c a t é g o r i e s d ' iMinrchisteN. 
L'affaire de St-Imier, qui vient d'émouvoir 

le pays et dont tous les journaux ont l'ait men­
tion, en fournissant plus ou moins de détails, 
vaut la peine qu'on s'y arrête un instant. 

Nous déclarons tout d'abord que nous ré­
prouvons énergiquement les menées de quel­
ques anarchistes qui n'ont pas craint d'user 
de leurs procédés exécrables et d'entraîner à 
leur suite de malheureux ouvriers, surexcités, 
il faut le dire, p a r l a conduite d'un patron dont 
les procédés étaient aussi réprouvables ^que 
ceux employés contre lui. 

Pour se rendre compte des faits qui viennent 
de se produire à St-Imier, il est nécessaire, de 
remonter en arriére. 

Depuis fort longtemps, le fabricant de boites 
R. Gygax et la section de Ia Fédération ou­
vrière, vivaient en très mauvaise intelligence. 
Maintes fois le Comité central ouvrier avait 
dû envoyer des délégués pour rétablir l'accord 
entre ce patron et ses ouvriers. /Un conflit 
était à peine réglé qu'il en surgissait un nou­
veau et, neuf fois sur dix, c'était l'entêtement 
du patron qui en était cause. 

Nous mentionnons un fait caractéristique, 
dont nous garantissons l'authenticité, et qui 
prouvera l'exactitude de notre affirmation. 

L'année dernière, un conflit de la nature de 
ceux auxquels la population de St-Imier était 
habituée, s'élevait entre le patron R. Gygax et 
ses ouvriers. A Ja suite d'une émeute qui, fort 
heureusement, ne s'était pas terminée comme 
celle de lundi, la municipalité's'interposa; un 
arrangement eut lieu, régularisé par un con­
trat signé par les parties en cause et contre­
signé par les membres du Conseil municipal 
présents à la séance de conciliation. 

On croyait la paix faite, pour un certain 
temps du moins. Eh bien! il ne s'était pas 
écoulé huit jours, que le patron rompait ses 
engagements. Des délégués du Comité central 
furent de nouveau envoyés à St-Imier et une 
nouvelle réunion eut lieu en présence des au­
torités municipales, qui donnèrent tous les 
torts au patron R. Gygax. 

On peut dire que dès lorsJJes conflits ont 
existé en permanence dans cette fabrique. Ré­
cemment encore, des ouvriers s'adressèrent 
aux tribunaux, réclamant uncjndemnité de 
quinzaine à ce patron; ils avaient la convic­
tion d'être dans leur droit. La plainte fut ren­
voyée* de Courtelary à Berne, puisjde Berne à 
Courtelary ; finalement, les tribunaux se dé­
clarèrent incompétents! Il est malheureux que 
la juridiction des Prud'hommes n'existe pas 
dans le canton de Berne; niais à qui fera-t-on 
croire qu'il ne s'y trouve pas un juge pour in­
terpréter la loi fédérale sur les fabriques? 

Nous tenions à ce que l'opinion publique 
connaisse les circonstances qui ont précédé 
les événements de lundi ; on comprendra la 
surexitation qui s'est emparée d'ouvriers 
laissés sans défense devant les provocations 
injustifiables d'un patron, provocations ré­
prouvées par toute la population de St-Imier. 

Accuser n'est pas dans nos goûts ; mais il 
nous sera cependant permis de dire que si les 
anarchistes sont coupables d'avoir profité de 

la mauvaise situation laite à des ouvriers 
pour les exciter à mal, le patron R. Gygax, 
qui depuis deux ans ne fait que provoquer, 
est aussi anarchiste qu'eux et,par conséqusnt, 
aussi coupable. 

N. 

Exposition de Chicago 

Voici les chiffres comparés des entrées à. 
l'Exposition de Chicago pendant les six pre­
miers jours et ceux de l'Exposition de Paris 
en 1889, pendant Ie môme nombre de jours : 

Chicago Paris 
1er jour 128,965 333,884 
2"ie » 13;883 59,608 
3»io » 31,274 49,751 
4mo » 14,995 51,056 
5»e » 14,000 39,690 
6'πο » 16,652 53,792 

219,769 587,781 
Soit une différence de 368,012. en faveur do 

Paris. 
-^ Au sujet du conflit survenu a Chicago 

entre la Commission executive de l'Exposi­
tion et les commissaires de dix-sept Etats 
étrangers, l'agence Ilavas nous communique 
deux dépèches contradictoires. D'après la pre­
mière, la Commission aurait maintenu le sys­
tème adopté pour la distribution des récom­
pense et repoussé les protestations des com­
missaires étranger ; on entrevoyait comme 
probable en conséquence le refus des nations 
protestataires de participer au concours. D'a­
près l'autre dépèche, le président de la Com­
mission des récompenses aurait fait partiel­
lement droit aux demandes des exposant 
étrangers. 

D'autre part, l'agence Dalziel télégraphie 
que ce conflit parait entrer dans une phase 
d'apaisement. La décision prise par un grand 
nombre d'exposants a provoqué une scission 
dans le sein du Comité de l'Exposition, dont 
quelques membres se montrent maintenant 
favorables aux réclamants. Bien que la ma­
jorité persiste dans son attitude, on croit que 
les exposants étrangers finiront par avoir gain 
de cause. 

— Le secrétaire de la commission britan­
nique de l'exposition a déclaré que les expo­
sants anglais acceptaient les nouvelles disposi-
tions du comité des récompenses. 

— La lettre de M. Datcher sur la distribu­
tion des récompenses a produit une bonne im­
pression. 
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M. Datclier motive son attitude en disant 
que les lois du congrès stipulent qu'un seul 
homme sera admis à juger les exposants, mais 
la loi tolère qu'on lui adjoigne comme juges 
suppléants autant de personnes que l'on peut 
désirer. 

Réglementation des heures de travail 

Le Petit Comtois publie, dans l'un de 
ses derniers numéros, un intéressant ar­
ticle sur cette question importante, con­
cluant à ce qu'une réglementation rai­
sonnable des heures de travail ne s'opère 
pas au détriment de la production. 

Nous avons eu souvent l'occasion de 
soutenir cette thèse dans la Fédération 
Horlogère; aussi reproduisons-nous vo­
lontiers la dernière partie de cet article. 

En apparence, il semble que l'amélio­
ration du sort des travailleurs ne puisse 
s'effectuer qu'aux dépens de la produc­
tion, des profits capitalistes. En réalité, 
c'est le contraire. 

Si les longues journées devaient assu­
rer la prépondérance économique des 
pays où elles sont en usage, l'An­
gleterre et les Etats-Unis viendraient au 
dernier rang des nations industrielles 
du monde. L'Italie, l'Espagne et la Tur­
quie arriveraient en tête. C'est l'inverse 
que l'on constate. 

Le développement économique n'est 
pas subordonné aux longues journées. 
La productivité d'une courte journée 
peut, en effet, égaler ou même dépasser 
celle d'une journée exténuante de douze 
ou quatorze heures. Un exemple typique 
a été fourni par le familistère de Guise : 

« En octobre 1870, Guise et toute la 
région étaient occupés par les Prussiens. 
Le transport des troupes et du matériel 
allemands encombraient les voies ferrées; 
la vie commerciale était suspendue. 
L'usine du familistère n'avait cependant 
pas interrompu la fabrication. Mais les 
appareils de chauffage s'accumulaient 
dans les hangars et M. Godin, craignant 
de manquer d'abris suffisants, résolut de 
ralentir sa production. A cet effet il ré­
duisit la journée de douze à onze heures. 
On établissait les comptes de fabrication 
tous les mois. Vers le I0'' ou le 5 no­
vembre, quand on fit l'inventaire d'oc­
tobre, on constata que la production de 
ce dernier mois était restée sensiblement 
la même que les mois précédents, malgré 
un léger déficit survenu dans les premiers 
jours de l'application de la journée de 
onze heures. M. Godin réduisit alors la 
journée à dix heures. La fabrication ne 
se ressentit pas de cette nouvelle réduc­
tion, et M. Godin ayant acquis la preuve, 
par cette expérience concluante, que la 
productivité de la journée de douze 
heures n'était pas supérieure à celle de 
dix heures, il fit de cette dernière jour­
née la journée normale du familistère. » 

Cette expérience de M. Godin a une 
valeur capitale. Si l'on pouvait y joindre 

d'autres expériences similaires, la ques­
tion serait jugée et définitivement jugée. 

On peut encore citer d'autres docu­
ments à l'appui de notre thèse. 

En voici qni ont été fournis par M. 
Delahaye, membre du Conseil supérieur 
du travail, délégué ouvrier par notre 
gouvernement au Congrès du travail 
provoqué par l'empereur Guillaume. 

Production 
Nombre moyenne 
d'heures par personne 

ATELIERS de travail, et par an. 
Anciens établissements Cail, 12 4000 l'r. 
Société Générale des Télé­

phones 10 5695 — 
Ateliers de Massachussets . 9 9136 — 
Ateliers de New-Jersey . . . 8 1/2 13505 — 

En voici .d'autres, empruntés au tra­
vail de M. Soupart, directeur du char­
bonnage de Marchienne, présenté à 
l'exposition d'économie sociale de Paris 
en 1889, dans lequel on trouve les ta­
bleaux suivants : 

Longues journées, petits salaires. 
Maximum 

Salaires des heures 
annuels, de travail. 

Fabrication de la chaux . . 693 » 14 
Industrie céramique, fabri­

cation de briques, car­
reaux, tuiles, poteries, etc. 579 36 16 

Industrie linière 617 40 14 
Industrie chanvrière . . . . 654 24 15 
Féculerie 243 78 12 
Fabrication de sucre . . . 237 60 12 
Vinaigrerie 300 81 14 
Blanchiment de flls et tissus 712 32 15 
Fabrication et é p u r a t i o n 

d'huiles 709 32 16 
Fabrication d'articles de 

bonneterie, etc 729 27 13 

Petites journées, gros salaires. 

Industrie sidérurgique . . . 1186 50 12 
Industrie verrière 1294 24 12 
Fabrication de monnaies . 1275 » 11 
Rizeries 1168 83 1$ 
Raffineries de sucre . . . . 1127 52 13 
Fabrication d'instruments 

de musique 1438 56 12 
Fabrication de poudre . . . 1124 70 12 
Construction et réparation 

de navires 1213 38 12 

Ainsi, le salaire annuel dépasse 1,100 
francs, lorsque la durée maximum de 
la journée de travail varie de 11 à 13 
heures. Au contraire, il n'est plus que de 
729 fr. 27 au plus lorsque la journée 
maximum varie de 12 à 16 heures. 

Pour être de bonne foi. pour rester dans 
la rigueur scientifique, il faut reconnaître 
que ces documents statistiques n'ont pas 
toute la valeur qu'on serait tenté de-leur 
attribuer. En effet, on ne peut comparer 
utilement que des données absolument 
similaires. A ce point de vue, MM. De­
lahaye et Soupart ne sont pas à l'abri 
de toute critique. 

Moins sont longues les journées de tra­
vail, plus élevé est le salaire, telle est la 
loi économique que ces statisticiens 
tendent à é:ablir. 

M. Schœnoff a essayé d'étayer la dé­
monstration par des considérations d'un 
autre genre. Voici ce qu'il rapporte: 

« En Suisse, en Allemagne, en An­

gleterre, en Amérique, les mêmes ma­
chines sont employées pour le tissage. 

En comparant les salaires et les prix 
de revient par 100 yards de tissus, sur 
même machine, on obtient le résultat 
suivant: en Suisse et en Allemagne, le 
salaire quotidien de l'ouvrier est payé 
2 fr. 20 à 2 fr. 50 pour une journée de 
onze heures, et les 100 yards reviennent 
à 30 centimes. En Angleterre, le salaire 
s'élève à 3 fr. 25, avec une journée d'un 
peu plus de 9 heures, et les 100 3^ards 
ne reviennent plus qu'à 25 centimes et 
demi. Aux Etats-Unis, le même ouvrier 
travaille dix heures, gagne 4 à 5 fr. 65, 
et le prix des 100 yards tombe à 20 
centimes. 

Les chiffres fournis par M. Schœnoff 
n'ont pas une valeur absolue. Il est cer­
tain qu'on ne saurait comparer les con­
ditions de l'industrie du tissage en An­
gleterre et aux Etats-Unis à celles de la 
France et de la Suisse. En Angleterre 
le charbon est à bon marché ; il y a, 
par suite, des frais de production moin­
dres. Aux Etats-Unis, on trouve sur 
place la matière première, et l'industriel 
n'a pas à subir les frais de transport de 
cette matière. Si M. Schœnoff avait tenu 
compte de ces éléments très importants, 
il serait probablement arrivé aux mêmes 
conclusions. U ne l'a pas fait: c'est un 
tort. 

Quoi qu'il en soit, et fort des données 
que la science économique possède, je 
crois pouvoir affirmer que la limitation 
des heures du travail industriel ne serait 
préjudiciable ni à l'intérêt de l'ouvrier, 
ni à l'intérêt du patron. 

Relations commerciales avec la France 

Le message du Conseil fédéral à l'Assem­
blée fédérale sur les relations commerciales 
entre la Franco et la Suisse, adopté dans sa 
séance du 3 juin, est un opuscule de 22 pages 
in-4°, et contient les chapitres suivants: 

1. Trafic avec les zones franches de Ia 
Haute-Savoie et du Pays de Gex. 

2. Certificats d'origine. 
3. Traitement douanier des marchandises 

en transit. 
4. Traitement douanier des montres de 

poche et parties de montres de provenance 
française. 

5. Interdiction du transport des journaux 
par ballots. 

6. Effets de la guerre douanière. 
A la fin du premier chapitre on réfute les 

objections émises par les agriculteurs suisses 
qu'en présence de l'agriculture en détresse on 
ait trop favorisé les produits agricoles étran­
gers. 

Dans le chapitre 4, nous lisons ce qui suit : 
« L'admission temporaire, subsistant malgré 

la rupture des relations commerciales pour le 
plantage, le finissage, le poinçonnage, le rc-
touchage et la gravure des montres, etc., de 
la part de la Suisse, le Conseil fédéral a fait 
demander, par l'intermédiaire de l'ambassa­
deur suisse à Paris, si la France continuera 
de son cùté à la tolérer. 

Le» gouvernement français à répondu que 
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depuis Ic lo r janvier aucune modification n'a­
vait été apportée au régime dos pièces d'hor­
logerie, do fabrication française, réimportées 
en France, après avoir été expédiées en Suisse 
pour y recevoir une main-d'œuvre déterminée. 

Depuis lors, quelques intéressés ont l'ait va­
loir qu'on abusait de l'admission temporaire 
pour frauder la douane suisse, et là-dessus le 
Conseil fédéral a une seconde fois, par voie di­
plomatique, interpellé le gouvernement fran­
çais. Une réponse n'est pas encore arrivée, et 
le Conseil fédéral se réserve de revenir sur 
ses décisions pour le cas où le gouvernement 
français ne donnerait pas des explications sa­
tisfaisantes. 

Au chapitre 6 : L'importation de France en 
Suisse est en somme ronde de 180 millions. 

Sur ces 180 millions, 75 millions concernent 
les matières premières, qui sont importées 
sans augmentation de droits d'entrée. 

5 millions et demi concernent les produits 
agricoles de la Haute-Savoie et du Pays de 
(îex. 

11 millions proviennent de l'importation des 
huiles, savons, farines, bijouterie, qui ne sont 
pas, ou peu gênés par la guerre douanière. 
Mais l'autre moitié de l'importation française 
a été réduite de 70 0/o par suite de l'augmen­
tation des droits d'entrée. 

Nouvelles diverses 

N é g o c i a t i o n s c o m m e r c i a l e s . — Le gou­
vernement russe, désireux de voir s'opérer 
un rapprochement entre la France et la Russie 
sur Io terrain commercial et industriel, a dé­
cidé en principe de proposer au cabinet de 

Paris un tarif minimun de droit d'entrée. En 
conséquence, le ministère des affaires étran­
gères de Russie communiquera prochaine­
ment au quais d'Orsay les principales con­
ditions que le ministère des finances de Saint-
Pétersbourg a cru nécessaire d'établir pour 
les marchandises de provenance russe. 

L a s o l i d a r i t é d e s f e m m e s d e P a r i s . — 
Dans sa dernière séance, le groupe de la soli­
darité des femmes de Paris a décidé de de­
mander au Parlement que « tout spectacle 
mettant en danger une vie humaine, portant 
atteinte au droit de protection de l'enfant ou 
comportant une exhibition d'exemple conta­
gieux, excitant les passions et les istincts bru­
taux de l'humanité et constituant une éduca­
tion à contre sens pour les masses » soit in­
terdit. 

Le groupe a demandé, d'autre part, que l'Etat 
intervienne réellement et efficacement dans 
les ateliers et entreprises quelconques, pour 
empêcher l'exploitation des enfants. 

Agence 
Les annonces et abonnements sont 

reçus, pour la région biennoise et 
le canton de Soleure, chez Monsieur 
A l b e r t C h o p a r d , c o m p t a ­
b l e · Rue de la Gare 1, à Bienne. 

Cote de l'argent 
du 3 Juin 1893 

Argent fin en grenailles fr. 141*60 le kilo. 
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Différences avec le mois correspondant de 
l'année 1892. 

Augmentation pour 1893 : boites en or 1G338; 
boites en argent 33164; augmentation totale 
49502 boites. 

A T E L I E R 
do 1988-X 

plantages d'échappements 
ancre 

petites et grandes pièces 

Z. BARBEZAT-IROBERT 
Verr iè res 

Diamantine nouvelle 
p o u d r e t r è s r e c o m m a n d é e 
p o u r p o l i s s a g e s p r o m p t s 
e t s o i g n é s d ' a c i e r s e t m é ­
t a u x . 2099-2 

E. F re i t ag , 
BIE3ST3STE ( S u i s s e ) . 

l ' expor ta t ion . 

ALCIDE RICHARD 
Sonvillier 183126 

Horlogerie garantie 
Genre pour le Japon 

et l'Angleterre 
Echappements à ancre Bt anglais 

Oxidage 
cLe B o î t e s a c i e r 

•'52 O u v r a g e s o i g n é 2124 

Jean FINGER 
LONGEAU près Bienne 

m !'ippw""ni"i; i^iaini 
'/^Fabrique d'Horlogerie 
P A U L D I T I S H E I M N » 

H, Rue de la Paix 
C H A U X - D E - F O N D S 

y. 

M O N T R E S B I J O U XlI 
Mont res c y l i n d r e de Γι S IH I i ρ ne 

Montres ancre depuis 7 lignes -
Genres anglais et Glashutte 

en toutes Kramleurs 
O I I H O X O M È T R E S 

Dorage 
A r g e n t u r e , N i c k e l a g e , façon 

ga lonné , vieil a r g e n t 
Oxydage de bottes en tous genres 

D a m a s q u i n a g e 
Peinture au feu sur acier, métal 

et argent 2009-6 

6. Spillmann, St-Imier 
Travail prompt et soigné. — Prix 

modérés. 

BREVETS, MARaUES7DESSINS7MODELES 

Ed.v.Waldkirch Berne 
* CONTENTIEUX I N D U S T R I E L * 

FRANÇOIS BOURGEOIS 
Rue Lévrier, 5, GENÈVE 

RUBIS, SAPHIR, CHRYSOLITHE 
ET GRENAT BRUT 

Impor ta t ion d i rec te des Indes 

USINE HYDRAULIQUE 
pour la fabrication d e s Joyaux 

d'horlogerie 1961 

Diamants et pierres de couleurs 
taillées pour la bijouterie 

H. KLEINERT 
R u e C e n t r a l e , 1 3 , B i e n n e 
Aciers suédois et anglais, et 

Laitons pour tous les usages de 
l'horlogerie. 1975-37 

C, Hanslin & CiB 

Ingén ieu r s e t a g e n t s de b reve t s 

2115-24 B e r n e (H4735Y) 

Contrat d'apprentissage 
L·e s e u l a p p r o u v é 

par Mr Robert Comtesse, Conseiller dlal. 

3ms> édition 

HT* P r i x 35 c e n t i m e s "Vl 

NOUVEAU LIVRE DE MÉNAGE 
atee rubriques spéciales, durant 4 ans 

— P r i x f r . S — 

Baux à loyer — Baux à ferme 

En vente chez les éditeurs, MM. 
Sauser & Haefeli, Imprimerie horlo-
gère, Chaux-de-Fonds. 

MATILE-MATHEY 
CHEMISIER 

— B i E o s r n s r E — 
Fabrication de pochettes pour 

montres. 2080 

IMPRIMERIE 
de la 

FÉDÉRATION HORLOGÈRE SUISSE 
C h a u x - d e - F o n d s 

Déclarations de douane\ T?i>« officiels 

Bulletins d'expéditions) Raiso„"Le, eic 
Economie de temps et d'argent, 

pour MM. les fabricants d'horlo­
gerie. 

Un jeune homme de bonne fa­
mille, horloger, désire trouver une 
place chez un (H. 1332 Ch.] 

marchand-horloger 
en Suisse pour le mois de juillet. 
Excellentes références, diplôme. 

Adresse M. Ch . 'Hui i ibe r t -Ri i -
ΙΙΗΙΚ. C h a u x - d e - F o n d s . 2129-1 

FRAPPE DE BOITES DEMONTRES 
POINÇONS ENTOUS GENRES 

Marques de F a b r i q u e 
ENREGISTREMENT AU BUREAU FEDERAL 

MÉDAILLES JNSIGNES JETONS 

Régleuse 
Une demoiselle ayant pratiqué 

les réglages Breguet soignés, 
pendant plusieurs années, et pou­
vant faire les retouches cherche 
une place. 

S'adresser au B u r e a u du j o u r ­
n a l . 2131-1 
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Technicum de Bienne, - ÉCOLE D'HORLOGERIE 
Apprentissage complet : 3 ans. 

Cours spéciaux tels qu'échappements, repassages, 
etc. — 18 mois. 

Enseignement dans les deux langues. 

Bureau cantonal d 'observation des mont res . 
S'adresser au Directeur. 

196B-16 LA COMMISSION. 

Marché d'horlogerie de Bienne 
Tous les Mardis au Bielerhof 

d e s 9 h . d u tuai in il 4 h . d u s o i r 
yous les auspices du syndicat des fabricants d'horlogerie des cantons 

de Berne et Soleure 

Achats. — Ventes. — Recueils des Marques de fabriques et ren­
seignements verbaux gratuits aux fabricants syndiqués. 1884^1 

L a C h a m b r e s y n d i c a l e . 

Επ555Ζ5Η5Ξ5Η5Ξ5Η5Ξ5|*|55Η5Η5£5Η5Η5Η5Η5Β555 • 

Société suisse pour la construction 
de locomotives et de machines à Winterthour 

Moteurs à gaz et à pétrole 
Construction simple et solide. 

Marche sûre et économique. Em­
ploi de pétrole ordinaire. Sécu­
rité absolue. Entretien facile. Em­
placement minime. 1964 

I n s t a l l a t i o n s é l e c t r i q u e s . Ma­
c h i n e s a v a p e u r fixes e t d e n i i -
flxes. — C H A U D I È R E S . 

On peut voir un moteur à pé­
trole chez MMN H. Frêne & Car-
raux à Reoonvillier, qui donne­
ront tous les renseignements dé­
sires. 

•|5ΞΗΗ5Ξ5ΞΞΞ5Ξ5Ξ5Έ5Η5Έ 1*1 ΪΗ5Η55π555Β5Η5Β5Β5Β 

F» Ulysse Munîer fllS, Reconvillier 
(JURA BERNOIS, Puisse) 

Fiiliriqnc de fraises en tous genres pour l'Horlogerie. 
1 l'etit et gros volume - Usine à vapeur 

Fraises à tiges de diverses formes 

Fraises spéciales pour fraisages de 
places de charnières, aux 

carrures et fonds de boites d'un seul 
passage. 1867-8 

FABRIQUE D'HORLOGERIE 
S p é c i a l i t é cLe I M I o n t r e s f a n t a i s i e p o u r D a m e s 

EEeriry Lacroix 
7, rue du Voirons G E N È V E rue du Voirons, 7 

Représenté à Chaux-de-Fonds par M'' Armand Ducommun, rue 
Léopold Robert, 23. 1965 

Ferd . WAGNER, Pforzhe im 
Maison fondée en 1849 . 

Fabr ique de ga lonné , E s t a m p e r i e , Fonder ie e t L a m i ­
noir, fournitdu galonné plaquée»laminé, filet charnière sans soudure. 

Es t ampes t o u t e s espèces , boules e t capsu les s ans fente, 
cha tons , ga le r i e , b r i sures , pampi l les , etc. 2085-23 

P a t i n s mécaniques pa t en t é s (H. 1364 Q.) 

FRANCIS MARSDEN & C'.' 
SLAVONlA WORKS, SHEFFIELD 

Sorti de Ia Maison Wi lSOI l - H a w k S W O r t h 

Acie r s a n g l a i s d'une qualité appréciée en barres, tôles, bandes 
et fils convenables pour tous les travaux et pièces d'horlogerie et 
pour toute autre industrie. . 2142-26 

i ^ " F E , i : x : M O D E S T E IBBMi 

Adresser la correspondance à M. A l b e r t C h o p a r d a B i e n n e , 
qui la transmettra à l'usine pour exécution prompte et soignée. 

P r ê t s hypothéca i res 2110-3 
A prêter différentes sommes, 

contre bonnes garanties hypothé­
caires.— S'adresser en l'Etude de 
G. Leuba, avocat & Chs-E. Gallandre, notnirre 

Place du Marché, 10, Chaux-de-Fonds 

BREVETS D'INVENTION 

"SrTTERj 

FABRIQUE D'HORLOGERIE 

ALBERT SÉMON, St-Imier 
Montres or, argent et acier fan­

taisie de toutes variétés 10, 11 et 12". 
Montres cal. savonnettes boules 

argent et acier, richement décorées. 
10" contours or, argt, argt. doré 

et acier, boules cristal variées, à 
chaînettes ou châtelaines. 

Boules Presse lottre 30" ancre et 
cylindre, trotteuses au centre. 

Montres 16 et 19" argent, acier et 
alluminium ancre et cylindre, trot­
teuse au centre. 

18" acier, argent et galonné, cy­
lindre et ancre. 1993-5 

Sur commande, tous les genres. 

BUREAU INTERNATIONALDE® 

IRFVFTS DINVENTIO^J 

» GEKiYEVsUlSSE 
EJMER-SGHNEIDER 

F A B R I Q U E 

D'HORLOGERIE 
à vendre où à louer à des con­
ditions exceptionnelles dans un 
des grands centres horlogers une 
fabrique avec ou sans machine à 
vapeur, pouvant contenir 60 à 70 
ouvriers. 

S'adresser à B. T. R. au bureau 
du journal. 2088-1 

Un Contre-Maître 
est demandé p o u r l e s 

Mines d 'or de Gondo (Valais) 
Il e s t u t i l e qu ' i l s a c h e b i e n 
f a i r e l e s a n a l y s e s d e s Mi­
n e r a i s . — A p p o i n t e m e n t s 
2OO fr . p a r m o i s , l o g é e t 
é c l a i r é . 2137-2 

S'adresser à l'Usine de dé­
grossissage d'or à Genève. HL w υ 

Pour la l i v r a i s o n r é g u l i è r e 
d e (F a 259/5 Z) 

Montres de poche en or 
destinées à la revente on c h e r ­
c h e u n e f a b r i q u e c a p a b l e . — 
Offres avec catalogues sub. chif­
fre E 2874 à R o d o l p h e Itlossé. 
F r a n c f o r t s/M. 2138-3 

Fabrique de 

MONTRES DE DAIES 
p o u r t o u s p a y s 

o r , a r g e n t e t a c i e r 
Spécialité 9 et 10", or, lép. et sa­

vonnettes, acier, simple et rapporté 
or, en tous genres. 2134-11 

Montres 13", or et argent, pour 
l'Ai lemagne, l'Autriche, l 'Espagne 
et l'Amérique. 

Schneider & Dulclié 
67, r u e du D o u b s , 67 

Chaux- de - Fonds 
^ ^ T K L K l * H O K E — — 

Fabrique de Verres de Montres 

Ancienne maison LATOIK à BASTARD 

J.BASTARD&REDARD 
S u c c e s s e u r s 

.A. G E N - E V E 
21, Quai des Bergues, 21 

Glaces lentilles brevetées (N0 542) 
V2 boules en blanc et couleur (dijiosécs) 

N.-B. — La maison n'ayant pas 
de dépositaire spécial en 
Suisse prie qu'on lui adresse 
les ordres directement. 2139 

yry*********yy ï<reTry i i r»*» 

Horlogerie 
D e m a n d e d e p l a c e 
Un jeune homme actif et sé­

rieux, horloger praticien au cou­
rant de toutes les parties de la 
montre, connaissant la fabrica­
tion et le commerce de l'horloge­
rie, la tenue des livres et la cor­
respondance, et pouvant apporter 
les éléments d'un commerce ré­
numérateur, cherche position sta­
ble. Ecrire case postale 268, St-Imier. 

YERRES de MONTRES 
en tous gen re s 

V e n t e en g r o s e t d é t a i l 

Boules va r i ées e t couleurs 
de 7 à GO lignes. 

P R I X K K D U I T S 

ATE GINDRAUX 
Industrie, 4, BIENNE. 1818-17 
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SPIBAUX PALLADIUM l î SPiIAiX LlTl 
# CH. DUFAUX * 

S u c c e e s e u i d e D t T F A T J X X i T T T Z <Sz F i l s 

• M H G E N È V E H B H 

C o n c o u r s c l i r o n o m é t r i q u e s d e l ' O b s e r v a t o i r e d e G e n è v e : 
18»1 : Les trois premiers prix obtenus par des montres réglées avec 

les spiraux Ch . i>ul'unv. 
1892 : Les deux premiers prix plus le premier prix de maison 

obtenus pour les 5 meilleurs chronomètres de l'année tous réglés 
avec les spiraux CIi. D n f a n x . (H. 2800 J.) 2126-3 

Chronographe et Réglage 
Repassage, remontage et terminage de pièces chrono­

graphe simples, compteurs et secondes rattrapantes et réglages 
de précision pour bulletins d'observation. 2116-1 

Travail soigné et consciencieux. — Prix modérés. 
J a m e s Murset à Diesse 

District de Neuveville (Ct. de Berne). 

T H E M A R I N E , INSURANCE COMPANY, LIMITED 
Transport-Versicherung. — Assurances transport. 

F o n d é e èi L o n d r e s e n 1 S 3 6 . 

Capital fr. 25,000,000. - - Réserve fr. 12,000,000. 
Assurances du transport de valeurs et de marchandises, par terre 

et pa r eau, par polices spéciales, d'abonnement et en bloc. — Assu­
rances de corps de bateaux a vapeur. — Assurances de voyages. 

Sécurités de premier ordre. — Conditions avantageuses. 
Prière de s'adresser pour tous renseignements au directeur, fondé 

de pouvoirs pour la Suisse, M. A l f r e d B o u r q u i n , à Neuchâtel, ou 
aux agents dans les cantons. 2075-43 

Berner Medail len-Mùnze 
ZUrich 1883 

Diplôme ρ1 ' mriil. poinçon 

Mcdailles'de l'Exposition Universelle, à Par is 1889 

F. HOMBERG, graveur-médailleur, BERNE 
Atelier pour la Frappe de fonds de montres 

Assortiment riche de dessins. — Album à disposition 

G r a v u r e a r t i s t i q u e et i n d u s t r i e l l e s u r m é t a u x et b o i s 

POINÇONS et ESTAMPES pour L'HORLOGERIE 
S p é c i a l i t é cLe M a r q u e s d e I P a T o r i q u e 

On se charge gratuitement de l 'Enregistrement au Bureau 
fédéral. Déjà 2000 marques ont été déposées par mon entremise 
et gravées dans mes ateliers. 1742-14 
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Marque 

déposée 

A N N O 1854 

FABRIQUE d'HORLOGERIE 

Louis MULLER & O 
B I S H N S (Suisse) Rue Centrale 18 

SPÉCIALITÉS: Remontoirs 10 et 11'", acier, argent, or et celluloïde, 
en boîtes do toutes façons. Boules, demi-boules, breloques, châ te ­
laines, bracele ts , b roches -mont res , pendule t tes et autres combinai­
sons de l'horlogerie avec la bijouterie. Montres ca r rées IO'" et 18'". 

Boules presse-lettres 28'" avec et sans étriers. 
Doubles ch ronog raphes brevetés. 1S4G-21 

L E O N D R O Z , CHAUX-DE-FONDS 
Temple Allemand, 49 

M A I S O N É T A B L I E E N I S S l 

Remontoirs cylindre depuis 5 lig. \ m o n t r p s r p n a s s éeq en second 
Remontoirs ancre depuis 8 lig. / m o n t r e s repassées en second. 
Pièces-boule B—8 Hg., cylindre et ancre, pour pommeaux de cannes, 

breloques et bijoux divers. 
Ancres anglais 3/4 plat., Ira quai. , 14—19 lig. 2101-1 
Genres bon courant, cylindre et a n c r e 11—15 Ug., pour tous pays. 

HORLOGERIE GARANTIE 
BIENNE 

(Suisse) 
Calibre Vacheron 

L. Burri-Haldi 
Seul Fabricant 

du Remontoir IO lignes 
calibre Vacheron 

BIENNE 
(Suisse) 

Marque 
de fabrique 

déposée 

Spécialité pour articles de fantaisie 
or, argent et acier 

Calibre et Marque déposés 

Fabricant de la montre cre'malière 
nouveau système, brevetée sous n° 1340, s'adaptant sur 

bracelets, pendulettes, cannes, cravaches, etc. 

Seul représentant et dépositaire pour le canton de Neuchâtel 

M. Paul Baillod-Houriet, au Locle 
Echan t i l l ons à disposi t ion. 2032-31 

Un bon fabricant désire entrer en relations avec une grande 
maison d'exportation pour la fourniture de montres, bonne ' 
qualité et courante dans n'importe quel genre et grandeur, 
métal, acier et argent, simples, quantièmes ou chrono-

•-graphes. 2125-1 
Pour la pièce or on préférerait que la maison fournisse la 

boite terminée. 
S'adresser par écrit sous chiffres M. A. P. au bureau de la 

Fédération horlogère. 

L'usine Genevoise de dégrossissage d'or à Genève 
cherche un 

Essayeur-juré 
muni du Dipôme fédéral. 2135-1 

Adresser les offres par écrit en indiquant l'âge, les états 
de services, les prétentions et les références. 

La préférence serait donnée à un essayeur connaissant 
la manutention des métaux précieux. 

E00LE D'HORLOGERIE et de MECANIQUE 
CHAUX-DE-FONDS (Suisse) 

Apprentissage d'horlogerie complet : trois ans. Apprentissage d'hor­
logerie pour spécialités. Apprentissage pour mécaniciens : trois ans. 
Classe spéciale de fabrication horlogère par procédés mécaniques per­
fectionnés. Cours théoriques, dessins techniques. 

Bureau officiel d 'observation des mont res 
avec bulletin au cachet communal 

2010-18 S ' a d r e s s e r a n D i r e c t e u r . 

J . WYSS FILS, CHAUX-DE-FONDS 
Cadrans paillonnés en émaux transparents, teintes 

RUBIS BLEUES, OPALES, etc., sur plaques gra­
vées et flinquées; articles brevetés. — Nouveaux genres 
de cadrans et plaquettes pour fonds de boîtes émaillés sur métaux 
fins, émaux nacrés de diverses nuances : Articles dé­
posés. 1951-8 
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Fabrique d'aiguilles de montres pour tous pays 
E x p o r t a t i o n . — E t a b l i s s a g e 

M E L C H I O r T K E U S C H 
F l e u r i e r , Canton de Neuchâtel, Suisse. 

-+-χ-*·-

Nouveau ! AIGUILLES A PORTRAITS Nouveau ! 
—€S$—Q tEf-iy-O L'empereur de Russie et Sadi Carnot. 

—Œ§h~θ SP*3-@ L'empereur et l'impératrice de Russie. 

— Ç̂S®—Q '̂ S63-@ L'empereur d'Allemagne. 

® 9 - Φ ©0-© République. 

Modèles 'S 

N»328, 35O1 

Ot 393 ' 

188-

187-

192" 

19Γ — S ^ - O ®φ-@ Le Président delà République.française. 

Aiguilles en acier, en composition, Louis XV et à pierres. 
P r i x m o d é r é s . — Q u a l i t é g a r a n t i e . — E c h a n t i l l o n s e t p r i x -
(N. 8117 C0) c o u r a n t f r a n c o e t g r a t i s s u r d e m a n d e . 1851-11 

Scierie à vapeur SAFENWYL 
F o n d é e e n 1 8 7 * 3 

FABRICATION 
de 

Caisses d'emballage montées ou découpées 
de toutes sortes et toute grandeur 

en bois de sapin, de hêtre et de peuplier 
soit Caisses de transport, Caisses pour i'export, Caisses postales, etc. 

avec ou sans charnières, brutes ou rabottées. 1998 
B B I M a r q u é e s a v e c m a r q u e d e f a b r i q u e , g 

Exécution simple et élégante. 
(Ma 2002 Z) · TELEPHONE. TELEPHONE. 

v F. MARTINI & Cie, ingénieurs-mécaniciens, Frauenfeld 
Moteu r s à g a z , pour gaz d'écairàge. 
Moteu r s à Essences de pé t ro le (Naphte, 

Néoline, etc.), inodores. 2002-8 
M o t e u r s à pé t ro le , pour pétrole ordinaire 

de lampe. Constructions simples, marche 
silencieuse, sûre et régulière, consom­
mation minime. (0.5583 F.) 

IMPRIMERIE 
DE LA 

Fédération Horlogère Suisse 
C H A E X - » E - F O N D S 

Mémorandums. — Têtes de lettres. — Factures. — Circulaires. 
Effets de commerce. — Faire-part. 

Cartes d'adresse, de visite et de convocation. — Cartes postales. 
Adresses gommées. — Enveloppes. 

Brochures. — Règlements. — Prix-courants. — Livres de bons. 
Registres d'établissage. — Registres spéciaux. 

Ç C ^ · Prompte exécution, travail soigné. "s3£23| 

Se recommande à MM. les fabricants d'horlogerie et chefs d'ateliers. 

Fabrique d'horlogerie 
M A U R I C E D I T I S H E I M 

16, rue Léopold Robert, 16, CHAUX-DE-FONDS 

Montres fantaisie pour Dames. 
Montres répétitions avec toutes compli­

cations. 2005-x 
A s s o r t i m e n t c o m p l o t en. c e s s p é c i a l i t é s . 

P T NOUVEAU 
Oxidage de boîtes d'acier en tous genres, rouge, brun et noir, d'un 

très beau brillant. 
Oxidage ordinai re t r è s sol ide. 

L.-A. RIESEN7 Berne 
Premier atelier fondé en 1882 ; seule maison pouvant par suite de 

longues expériences garantir la solidité et empêcher la rouillo après 
l'oxidage. 2073-1 

Seules médailles d'argent. Exposition universelle, Paris 1878. — Paris 1889 
Médaille Chaux-de-Fonds 1881. — Diplôme Zurich 1883. 

Fabrique d'Aiguilles de Montres en tous genres 
fondée en 

1812 WIIlOl FIEI Maison fondée en 
1812 

G E N E V E 

Succursales et Dépôts : 
Chaux-de-Fonds, 5, rue Daniel JeanRichard, 5, 

Locle, 325, rue Bournot, 325. 
Spécialité d'aiguilles Louis XV, ciselées or, acier, en composition 

dorée. Breguct et poires de toutes formes. Grandes et petites secondes, 
Chronographes, quantièmes, compteurs, etc. 1799-12 

Fabrique mécanique de boîtes acier 
e n t o u s g e n r e s 

• R O B E R T G Y G A X -
ST=I M I K R 

Spécialité de boîtes fantaisie, carrure invisible, 
système breveté, pour lesquelles il peut être fait 
tous sujets d'après dessins. 

T É L É m O I T E 2104 

A V I S 
Monsieur Charles Houriet, à Couvet, envoyé comme 

délégué par la Confédération, à Chicago, avise que son -5 

bureau technique 
sera fermé jusqu'au 15 août. 

Il se recommande pour qu'on lui réserve les travaux 
en pourparlers jusqu'à cette époque. 

Fabrique de pendants, couronnes et anneaux 
l ' O I S S U T T E S I X D É P E N D A N T E S (en tout· g e n r e s ) 

Or, Plaqua or, Galonné, Argent, Acier et Métal 1902 

Jules BOURQUIN 
MADRETSCH (Suisse) 

Assor t iments cy l indr iques et ovales so ignés 

pour grandes pièces jusqu'à 36 lignes canons olives 
T É L É P H O N E 

Imprimerie de la Fédération horlogère suisse, Chaux-de-Fonds 


